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Une gare dans la ville
réorganiser les déplacements

Catch
Salle de l’Étoile 
on forme la relève

Camon 
La rue Barbusse se 
refait une beauté

Saint-Valentin
Un voyage en 
amoureux à gagner



Arrêts sur images

Face à la ville

De Saint-Maurice à
Saint-Ladre, la ba-
lade urbaine du sa-
medi 6 est allée à la
rencontre des habi-
tants des résidences
Carvin et Degouy,
enclavées et dégra-
dées. Comme ceux
de l’ancien îlot De -
lacroix, métamor-
phosé par les nou-
veaux programmes
de logements.

Café-moto

C’est devenu
une tradition.
Chaque diman -
che d’Enduro du
Touquet, la mai-
son de retraite
de La Neuville
et ses pension-
naires offrent café et brioches sur la route des motards. Avant des 
au revoir vrombissants !

Friant : de docks en dojo

Hajime ! Au judo, ça veut dire commencer. Les docks du site
Friant entament leur mutation en maison des sports du conseil
général. Et en dojo, lieu de pratique du judo.

Un open très ouvert

Julia Vakulenko chez les dames, Jean-Chris-
tophe Faurel chez les messieurs. Ce sont les
vainqueurs du XIe Open du tennis club Amiens
Métropole dont l’inattendue finale hommes a
tout de même rassemblé 200 spectateurs.

Entre aînés et
plus jeunes 

13 000 euros. C’est la
somme que les diver -
ses actions menées par
les seniors du Prin-
temps des générations,
aidés par le CCAS de 
la ville d’Amiens, auront
permis de récolter pour
aider dix jeunes créa-
teurs d’entreprises. 

Le fond de l’air est fresque

Des vacances pinceau en main pour les 
10-12 ans à la Briqueterie. Avec Estelle 
Jamault, on apprend tout sur la fresque.
Jusqu’au 12 février.
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Le prochain JDA paraîtra le 24 février



EMPLOIS

La cour d’appel a tranché : la direction de Goodyear doit mettre 
en stand-by son plan de restructuration du site d’Amiens nord. 
En cause : l’absence d’informations claires sur l’avenir de l’usine. 

Mai 2009. La direction de Goo-
dyear annonce son intention
de fermer l’activité tourisme
du site d’Amiens nord, et
d’éventuellement céder à un 
repreneur la partie agraire.
En ligne de mire : 817 postes.
Sans se laisser abattre, les
salariés contre-attaquent. En
août, le tribunal de Nanterre
demande la suspension du
plan de restructuration pour
manque d’informations quant
au devenir du site. La direc-
tion fait appel. 

Grosse victoire

Et le 27 janvier dernier, la
cour d’appel de Versailles
confirme le premier juge-
ment. « C’est une grosse vic-

toire, jubile Mickaël Wamen,
délégué CGT. Avec cet appel,
non seulement la direction
fait confirmer le premier 
jugement, mais en plus elle
nous donne raison quand
nous demandons la consul -
tation globale du comité 
européen du groupe. » Une
consultation qui devrait inter-
venir dans les prochains mois.
« Cela nous ouvre d’autres
perspectives », rebondit Mi -
ckaël Wamen, qui compte
également « plaider la cause
des Goodyear aux États-Unis,
au siège d’Akron (Ohio,
ndlr) ». Car qui dit entreprise
multinationale dit combat 
international… Mais dans
l’immédiat, les Goodyear se
lancent dans une nouvelle

procédure au tribunal de
grande instance de Nanterre.
« Nous nous sommes encore
réunis ce matin (le 2 février,
ndlr) avec nos deux avocats,
annonce le leader cégétiste.
Nous allons demander l’an-
nulation du plan social. Et
aussi dénoncer la stratégie 
de l’entreprise qui consiste à 
diminuer l’activité, comme si
le plan était appliqué, pour
pouvoir dire que les coûts de
production sont trop élevés.
Forcément, si l’on paye des
gens à ne rien faire ! » Pas 
de doute, une nouvelle ba-
taille de la guerre des Goo-
dyear se profile. Prochain
épisode : courant mars.

Jean-Christophe Fouquet

Le 11 juin 2009, près d’un millier de salariés avait fait le déplacement d’Amiens à 
Rueil-Malmaison, dans les Hauts-de-Seine, pour exprimer leur colère devant le siège de la société.

Parmi les projets : rapprocher les quais de bus 
et proposer un nouveau système de dépose-minute.

Le Corail Intercités de 21h07 dans le sens 
Paris-Amiens a été transformé en TER avec 
une durée de trajet allongée d’une heure.

Un point de plus
pour les Goodyear

ÉQUIPEMENT

Une réorganisation
des déplacements 
est prévue autour de 
la gare d’Amiens.
Au programme : petits
et gros travaux. 
Pour que chacun 
s’approprie cet espace.

Une
gare
dans
la ville

Le quartier Gare-la Vallée
connaît une véritable muta-
tion. Et notamment au niveau
des aménagements urbains
autour de la place Alphonse-
Fiquet afin de mieux connec-
ter les différents modes de
transports : on appelle ça 
l’intermodalité. « Nous sou-
haitons réorganiser de façon
plus rationnelle les déplace-
ments autour de la gare que
ce soit pour les piétons, les
vélos, les bus ou les taxis, par
exemple. Nous allons rappro-
cher les quais de bus et pro-
poser un nouveau système de

dépose-minute », annonce
Thierry Bonté, élu d’Amiens
Métropole en charge des
transports. Si l’on détaille les
différentes tranches de tra-
vaux, cela devrait commencer
par le boulevard Alsace-Lor-
raine dont l’alignement sera
corrigé. Le quai de bus F en
face d’Amiens 2 sera réamé-
nagé complètement, tout
comme le quai E en face de 
la tour Perret, ainsi que les
quais A et B sur le pont Barni.
Pont dont l’enrobé sera refait.
Les abribus seront rappro-
chés sous la verrière devant
l’actuelle agence Ametis afin
de faciliter le chemin des usa-

gers. « Les piétons demeu-
rent les plus vulnérables sur
ce boulevard qui va de la gare
à la rue de Noyon. Notre but ?
Aménager une traversée pié-
tonne plus large qui ralentira
la circulation automobile et
sécurisera la traversée à 
pied de ce boulevard », insiste
Thierry Bonté. Tout cela sera
accompagné par une relocali-
sation des taxis du côté du
pont Barni. La dépose-minute
sera, quant à lui, positionné
en partie dans le parking
d’Amiens 2. Et 80 places lui
seront réservées. 

Kaltoume Dourouri

CALENDRIER DES TRAVAUX

Alignement du boulevard Alsace-Lorraine : de mars à septembre.

Aménagement du quai F : à partir de mars.

Quai A et B : dès l’automne.

Traversée piétonne : septembre. 

PARKING
DE LONGUEAU :
GRATUIT
OU PAYANT ?
« Rendre payant le parking 
de la gare de Longueau n’était
qu’une proposition. Ce par-
king, tel qu’il est aujourd’hui,
s’avère mal exploité. Nous
comprenons le méconten -
tement des usagers. Des
études sont en cours. Nous en
sommes au stade de la ré-
flexion et allons travailler avec
les élus pour trouver la meil-
leure solution. » Antoine de
Rocquigny, directeur de la 
région SNCF de Picardie. 

PARIS-AMIENS : BROUILLAGE SUR LA LIGNE

Suppression du train Corail Intercités de 10h12 dans le sens
Amiens-Paris. Abandon du train Corail Intercités de 21h07 dans le
sens Paris-Amiens, transformé en TER avec une durée de trajet 
allongée d’une heure. Thierry Bonté, vice-président d’Amiens Mé-
tropole en charge des transports collectifs, a fustigé les décisions
de la SNCF de supprimer ces dessertes qui « éloignent Amiens de
Paris au lieu de l’en rapprocher ». « C’est inacceptable », a-t-il com-
menté lors d’un vœu présenté au conseil municipal d’Amiens du
28 janvier et voté à l’unanimité. « D’autant que notre collectivité 
a fortement contribué, aux côtés des autres collectivités parte-
naires, à investir dans la rénovation des équipements de la SNCF. »
Laquelle est sollicitée pour revenir sur ses décisions. A. C.

> > >

> > >
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CAMON

Casser la vitesse, créer du stationnement et donner davantage de place aux piétons. 
La rue Barbusse s’embellit au printemps.

La rue Barbusse en bonne voie

Après la rue Roger-Allou en 2007, la rue
Émile-Debrie fin 2009, c’est au tour de 
la rue Henri-Barbusse de se refaire une
beauté. Des bas-côtés dégradés, un 
stationnement anarchique, cette voie 
secondaire longue d’un kilomètre, reliant
Camon à Lamotte-Brebière le long des
étangs de la Somme, est peu empruntée
mais propice à la grande vitesse. « On 
a constaté des pointes à plus de
100 km/h », raconte Agnès Huré, du bu-
reau d’études espaces publics en charge
du projet. Différents aménagements au-
ront donc pour but d’empêcher ces excès
et de faire (enfin) une place aux piétons.
« Globalement, la chaussée de 6 mètres
de large sera réduite à 5,50 mètres et
ponctuellement à 4,60 mètres, présente
l’architecte, pour obliger les voitures à 
ralentir quand elles se croisent ». Des
zones plus larges permettront également
aux bus et camions de le faire sans souci.
Des “dévoiements”, sortes de zigzags 
pour empêcher les hautes vitesses, et 
des “écluses”, c’est-à-dire des voies 
réduites avec un passage prioritaire, com-
pléteront « le dispositif d’apaisement de la
circulation », comme disent les ingénieurs,
à la satisfaction des riverains. Aussi, la 
réduction de la largeur de chaussée offrira
de vraies places de stationnement qui
n’empiéteront plus sur les trottoirs. Des
matériaux colorés et des espaces verts 
finiront de transformer le visage de la rue.
Si les travaux d’enterrement des réseaux
ont déjà eu lieu, le début du chantier est,
quant à lui, prévu en avril. 

Antoine Caux 

Avant

Avant Avant

Après

Après Après

TRANSPORT

La Métropole en est convaincue. L’aménagement d’un transport en commun 
en site propre est nécessaire à l’agglomération. Que ce soit avec un tramway 
ou un autre moyen, dès 2017, le transport collectif affichera un nouveau visage.

Le futur sera collectif

C’est une affaire qui roule.
Pourtant, le démarrage aura
été quelque peu chaotique.
Dès 1994, la création à Amiens
d’une ou plusieurs lignes de
transport en commun en site
propre (TCSP) est envisagée.
Comprendre : l’aménagement
de voies exclusivement réser-
vées au transport collectif.
Une première étude avait été
lancée. Comme les deux qui
suivront, jusqu’en 2007, elle
avait conclu à l’inutilité d’un
tramway à Amiens, sans trop
se pencher sur d’autres pos -
sibilités, tels le bus à haut 
niveau de service ou le tram-
train. « Mais nous, nous
sommes convaincus de la 
nécessité d’un TCSP à Amiens
Métropole, un élément pou-
vant servir de colonne verté-
brale au réseau de transport
collectif, de le rendre cohé-
rent, efficace et susceptible 
de répondre aux besoins des
habitants », affirme Thierry
Bonté, vice-président de la
Métro aux transports. Il y a

vingt ans, le réseau amiénois
était l’un des plus performants
de France. Mais, depuis, le 
retard s’accumule. 18 millions
de personnes empruntaient 
le bus chaque année à la fin
des années 70. Aujourd’hui,
elles ne sont plus que 12 mil-
lions, alors même que le ré-
seau s’est étendu. « Il s’agit
d’une tendance rare en
France, et le seul moyen de
l’inverser est de repenser le

réseau autour d’un TCSP, 
estime Thierry Bonté. Nous
avons la chance d’être sur 
un territoire plutôt dense et
ramassé, contrairement aux
idées reçues. De plus, il n’y 
a pas de barrières naturelles
pour nous poser problème. »
Question viabilité, la Métropole
est donc sûre d’elle. Les
seules interrogations concer-
nent le type de transport et 
le tracé, même s’il est certain

que la première ligne qui verra
le jour traversa la ville dans
l’axe nord-sud, pour relier des
équipements aussi importants
que la citadelle et le CHU sud.
Puis viendra peut-être un se-
cond axe, est-ouest. Ces choix
devraient intervenir fin 2011,
début 2012. Pour un début des
travaux en 2015. Et ainsi sortir
de l’impasse actuelle. 

Jean-Christophe Fouquet

À Strasbourg, le tramway trace sa route depuis 1994. La ville n’en est que plus dynamique.

Les tramways électriques investissent Amiens en 1899.

À PIED, À CHEVAL ET EN TRAMWAY
Le transport collectif en site
propre à Amiens en 2017 : un
grand pas en avant, mais aussi
une réminiscence. Celle d’une
époque où Amiens rimait avec
tramway. C’est en 1887 que les
deux premières lignes de trams,
tractés par chevaux, révolution-
nent les déplacements en capi-
tale picarde. Une alternative
aux attelages et aux bicyclettes,
trop chers pour la plupart des
Amiénois. La première ligne
part du cimetière de La Ma -
deleine, emprunte le pont 
Cagnard, passe place Gambetta
puis par les rues de Noyon et
Jules-Barni jusqu’à l’église Saint-

Acheul, où se trouve le dépôt.
La seconde relie l’église Saint-
Pierre à l’hippodrome, via la rue
Saint-Leu, la place Gambetta, la
rue Frédéric-Petit et la rue Col-
bert. En tout : 10,7 kilomètres.
En 1899, le tramway devient

électrique. Et sept ans plus tard,
le réseau atteint les 19 kilomè-
tres. Pas moins de sept lignes
sont alors en service. Elles le
restent jusqu’en mai 1940,
quand les bombes allemandes
portent un coup mortel aux

tramways, remplacés par des
bus à gazogène. Ces derniers
avaient d’ailleurs pris leurs
marques dès 1932, avec la liai-
son Amiens-Longueau. De 1946
à 1964, un autre type de véhi-
cule roule également à Amiens :
le trolley-bus, sur pneuma-
tiques mais alimenté électri-
quement, comme les trams.
Puis vient le règne exclusif du
bus à hydrocarbures… J.-C. F.

Pour en savoir plus
Amiens, du tram au bus, 
de Jean-Marie Fouré 
(éd. du Moulin-Alidor, 26 €).
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chaussée, un manque de pro-
preté ou de proposer des amé-
nagements de voirie…

■Saint-Pierre
Chaque mois, les amateurs de
marche retrouvent le comité
de quartier pour une balade
conviviale. Cette fois, direction
le site archéologique de Saint-
Acheul et le marais des Trois-
Vaches. Départ dimanche
21 février, à 9h, place Bélidor.
Pour un parcours d’une dou-
zaine de kilomètres.

• Soirée salsa
Cours de salsa portoricaine,
démonstrations et bal sur les
rythmes latinos. La première
soirée de la jeune association
Casa Latina promet d’être
chaude. Le 20 février, à partir
de 20h30, danseurs confirmés
ou débutants sont accueillis 
à l’UDCV Fort Manoir (rue 
de l’Île-Mystérieuse). Seule
condition : être habillé en noir
agrémenté de rouge, jaune et
orange. Tarifs : 10 et 12 €.
www.casa-latina.fr

• Le retour
des réderies

La saison des réderies com-
mence mais au chaud, 
dimanche 21 février à la salle

polyvalente de la commune.
L’association La Bertangloise
s’occupe de tout. Inscriptions :
5 € la table de 1,90 mètre. Se
munir d’une carte d’identité.
03 22 93 69 29

• Un forum
pour l’emploi
La nouvelle édition du forum
emploi du CCAS de Camon se
déroule mardi 23 février de
10h à 12h et de 14h à 17h
dans la salle Louis-Aragon.
Au menu : réalisation de CV,
consultation de site emploi 
et formation, rédaction de
lettres de motivation, amélio-
ration de sa coiffure et de son
maquillage… À 11h, un atelier
“comment se comporter face
à un employeur” est égale-
ment prévu avec la Maison de
l’emploi et de la formation.
Une trentaine de partenaires
feront découvrir des métiers
divers et variés.
03 22 49 65 72

• Tout le monde
peut gagner
Sèches-cheveux, télévision,
micro-ondes… On peut gagner
de tout au loto des cheminots.
C’est le 13 février à Longueau,
et c’est à partir de 18h30 
dans la salle Daniel-Ferry.

• Foot de théâtre
Le 27 février à 15h, la troupe
Sésame présente dans la salle
Jean-Cayeux “T’es devenu foot”.
Un joyeux après-midi théâtral.
03 22 70 07 38

• Faire du gras
en s’amusant
À l’occasion du mardi gras, bal
pour enfants, concours de 
déguisements et dégustations
de crêpes égayent la com-
mune samedi 27 février à 
partir de 15h dans la salle 
du Jeu-de-Tamis. Inscriptions
jus qu’au samedi 20 février.
03 22 54 16 39 / 03 22 54 13 59

• Une p’tite toile ?
Le cinéma se balade. Voici
les prochaines séances pré-
vues dans la salle commu-
nale : Arthur et la vengeance
de Maltazard, de Luc Besson,
le 11 février à 15h ; Le Vilain,
de et avec Albert Dupontel, 
le 25 février à 20h30 ; Invic-
tus, de Clint Eastwood, le 
25 mars à 20h30. Adultes :
5 €. Enfants : 3 €.

dès 50 ans, il est nécessaire
d’effectuer une mammogra-
phie tous les deux ans. Le 
dépistage permet en effet 
de déceler très tôt d’éven-
tuelles anomalies, avant tout
nodule palpable. Et augmente
significativement les chances
de guérison.

• On se marre
au Petit Marais
Sortie nature le 20 février au
Petit Marais d’Étouvie, l’occa-
sion de découvrir cette zone
humide typique de la vallée
de la Somme où de nombreux
animaux se reproduisent.
Rendez-vous à 14h15 à l’en-
trée du site, à côté du cam-
ping. Bottes, jumelles et
loupes sont les bienvenues.

• Transport à la carte
Pour les élections régionales
des 14 et 21 mars, la Ville pro-
pose un service de transport
et d’accompagnement aux
Amiénois à mobilité réduite.
Les personnes âgées, handi-
capées ou isolées peuvent 
se signaler avant le mardi
9 mars, 12h. Il suffit d’appeler
le numéro vert et gratuit 
de l’Écoute seniors – 0 800 60
50 00 – et d’indiquer son bu-
reau de vote. Les bénéficiaires 
seront ensuite contactés par

la société de transport afin 
de convenir de l’heure de 
passage au domicile le jour
des élections.

• Don du sang
Le 19 février, participez à la
collecte de sang place Gam-
betta, de 13h30 à 18h. Le car
de l’Établissement français du
sang qui accueille les volon-
taires doit faire le plein.

■Amiens 
nord-ouest

C’est avec les habitants que
les élus traquent les pro-
blèmes de proximité à Amiens
nord-ouest lundi 22 février. 
La visite du quartier débute 
à l’appartement 201 du 2, rue
Ingres. C’est le moment de
constater un trou dans la

NAISSANCES Attoumbré Maël • Bellet-Lebon Julia • 
Benaissa-Kourmi Célia • Boquet Ilian • Carpentier Ayanna
• Challal Anaïs • Chour Shana, Saleux • Declerck-Dubus
Ambre • Delépine-Kulpinski Roxane, Boves • Dessaint-
Sueur Valentine • El Ouazghari Mohamed • Flutte Nathan,
Blangy-Tronville • Fournet-Dif Lilya • Konaté-Treboutte
Mylana • Lavoisière Millian, Boves • Lecadieu Savannah 
• Lecarre Lounès • Legrand Achille • Maâtaoui Ismaïl 
• Mesnieres Margaux • Moignet Neïa • Péron Maëlle 
• Peschet Léo • Riché Ennio • Rohaut Esteban • Rohaut
Tony • Sanches Mayra • Thomas Maëlys • Villarmé Robin
• Znasni Lounés, Dreuil-lès-Amiens.

DÉCÈS Cabuzel Raymond, 92 ans • Caron Elisabeth, épouse
Nièce, 51 ans • Druelle Jean-Paul, 53 ans • François Jean, 
68 ans • Gicquel Elisabeth, épouse Rovillain, 84 ans, Camon
• Legenne Huguette, épouse Mascré, 83 ans • Lenfant Berthe,
veuve Colin, 84 ans • Léraillé Christian, 61 ans • Lucet Nicole,
82 ans • Pecquery Janine, veuve Hollingue, 83 ans • Pierronne
Jean, 88 ans • Ringuet Mauricette, veuve Ternois, 74 ans • 
Saguez Daniel, 64 ans • Saveuse Michèle, épouse Bertrand,
57 ans • Vasseur René, 83 ans • Vialle Antoinette, veuve 
Covache, 94 ans • Vitte Christian, 58 ans. 

> ÉTAT CIVIL

> > >

> > >

OFFRES D’EMPLOI
AMIENS MÉTROPOLE RECRUTE 

● Un auditeur énergétique (h/f)
Référence n° 1586

● Un ingénieur gestion des risques (h/f)
Référence n° 1587

● Un agent d’exploitation
bateaux de Saint-Leu  (h/f)

Référence n° 1589

Tous les détails de ces offres sur www.amiens.fr. Attention les candidatures
doivent parvenir, avant le 22 février 2010. 

Amiens Métropole et la Ville d’Amiens souhaitent participer à l’effort na-
tional d’insertion en milieu professionnel des personnes handicapées et
étudieront donc plus particulièrement les candidatures des personnes re-
levant de l’article L 323-3 du Code du travail.

ZÉNITH

C’est le directeur de l’usine
Whirlpool, Raphaël Delrue, qui
reprend les rênes de la société
de gestion du Zénith d’Amiens
Métropole. Son principal 
challenge ? Rééquilibrer les
comptes de la structure en
partenariat avec la collectivité.
En effet, après une première
année d’exploitation, le Zénith
enregistre un déficit de
542 000 €. « À terme, les spec-
tacles doivent être plus nom-
breux et viables, estime
Raphaël Delrue. En outre, il
faut s’ouvrir aux entreprises.
L’organisation de conférences
ou de congrès peut assurer un
complément de revenus. »
D’autres mesures sont déjà
prises. Les frais de fonctionne-
ment ont par exemple été allé-
gés et le Zénith ne compte
désormais que deux salariés à
temps plein. « Le déficit ne
s’est pas aggravé sur les six
derniers mois de l’année, tem-
père le nouveau président. On

peut donc envisager l’équili-
bre. » Et pour commencer sur
de bonnes bases, Raphaël Del-
rue souhaite aussi effectuer
des contrôles économiques et
techniques mensuels et propo-
ser une vingtaine de dates sup-
plémentaires. L’équipe est
déjà au travail. L. V.

L’homme de la situation

JEUNESSE

Pendant les vacances de février, les jeunes ne s’ennuient pas 
à Amiens. Pour preuve, 33 centres de loisirs maternels, pri-
maires et adolescents sont ouverts jusqu’au 19 février. Au pro-
gramme : séances de cinéma et dans les gymnases, animations
sportives gratuites. Quant aux 12-17 ans, certains partent au
ski dans les Alpes. Les amoureux de la culture font, eux, un tour
aux ateliers Patri’mômes et Archéo-jeunes, au Safran, au
Cirque, au zoo ou au musée de Picardie. Des tas d’activités 
et pour tous les goûts. Enfin, les initiatives citoyennes des 
chantiers jeunes sont les bienvenues dans tous les quartiers.
Réalisation d’un questionnaire sur la fête d’Étouvie, inventaire
du local jeunesse des Alpilles, travaux de peinture à la Halle 
des sports de Victorine-Autier… D’autres profitent des vacances
pour travailler et faire avancer leurs projets. L. V.

Le plein d’activités

• Rendez-vous
sur la ligne
Mardi 23 février, les élus, 
les représentants d’Ametis 
et le service de transports 
en commun de la Métropole
recueillent l’avis des usagers
de la ligne 1. Départ prévu 
au terminus d’Étouvie, place
de l’Amitié-entre-les-Peu -
ples, à 17h. Réunion à la 
mairie de Longueau (salle
d’honneur), à 18h.

• Un accueil de jour
pour l’Alzheimer
Le centre Saint-Victor a ré-
cemment ouvert un accueil
de jour pour les personnes
atteintes de la maladie d’Alz-
heimer ou de troubles appa-
rentés. Ce centre médico-
social accueille les patients
une ou plusieurs journées
par semaine. Pendant son 
séjour, la personne participe
aux tâches domestiques afin 
de conserver son autonomie.
Des évaluations sont égale-
ment réalisées afin de mesu-
rer le stade de la maladie.
03 22 82 40 00

• C’est l’éclate
Jusqu’au 21 février, de 10h à
19h, Mégacité (avenue de
l’Hippodrome) se transforme
en un grand parc d’attractions

dédié aux enfants et à toute 
la famille. Mégapark, c’est des
jeux gonflables, des blocs de
construction géants, du Baby-
foot, une piste des as… Tarifs :
6,50 € et 5 € pour les groupes
de plus de dix personnes et 
les familles nombreuses. Res-
tauration sur place.
03 22 66 33 33
www.megapark-megacite.fr

• Tout savoir sur 
le cancer du sein
Jusqu’au 15 février, on s’in-
forme sur le dépistage du can-
cer du sein au CHU d’Amiens.
L’association Adema 80 sen -
sibilise les femmes à travers
une exposition proposée dans
le hall du Centre de gynécolo-
gie obstétrique (rue Camille-
Desmoulins). Rappelons que

AMIENS
MÉTROPOLE

AMIENS

BOVES

BERTANGLES

CAMON

LONGUEAU

RIVERY SAVEUSE

VERS-SUR-SELLE

Le challenge de Raphaël 
Delrue ? Rééquilibrer 
les comptes du Zénith.

Pendant les vacances, 
les jeunes partent 
à la découverte 
du Musée de Picardie.
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SportsActifs ensemble

Pour la Saint-Valentin, un
voyage en tête à tête ne de-
vrait pas laisser les amoureux
indifférents. Ce séjour, vous
pouvez le gagner le 13 février
grâce au grand jeu des amou-
reux proposé par l’office 
de tourisme et la Fédération
des associations de commer-
çants. Tout commence à 10h.
Au gré de votre balade en
centre-ville, des hôtesses
vous offrent une carte de 
la Saint-Valentin. Première
étape : le grattage. Avec un
résultat immédiat. Et des tas
de cadeaux : porte-clés, sacs,
bougies décorées d’un cœur.
Seconde chance : un voyage
pour deux personnes. Mais là,
un seul gagnant et une vraie
surprise : la destination. On
court vite déposer son bul letin

dans l’urne du chalet de la
place Gambetta. Et on n’oublie
surtout pas d’indiquer ses
coordonnées. « C’est un clin
d’œil aux amoureux de la 
Métropole mais aussi aux tou-
ristes », commente Jacques
Goffinon, adjoint au maire
chargé de l’animation et
conseiller délégué au tou-
risme. Soucieux d’offrir de jo-
lies fêtes « qui correspondent
aux désirs des habitants »,
l’élu planche déjà sur le bal du
13 juillet. Petite confidence :
cette année, musette et soleil
feront bon ménage. Angélique
prend la relève d’Yvette Hor-
ner, Francky Vincent et un 
orchestre des Caraïbes feront
chavirer les cœurs.

Lysiane Voisin

La ville : un cœur en rose

■Musique

• Bouche, lèvres, langue et
gorge : des instruments de
musique largement employés
dans le hip-hop. Un atelier
pour apprendre cette tech-
nique, appelée Human Beat
Box, est proposé par Fayabraz,
l’un des membres de Under
Kontrol devenu champion du
monde de Beat Box par équipe
en 2009. Le 26 février, à La
Lune des Pirates (17, quai
Bélu). Inscription nécessaire.
03 22 97 88 01
www.lalune.net

■Solidarité

• France bénévolat, reconnue
d’utilité publique, organise sa
6e bourse, le 23 février, de 10h
à 17h, à l’espace Dewailly. Nul
doute : les 160 missions trou-
veront de nouveaux bénévoles,
retraités, jeunes ou actifs.
somme@francebenevolat.org

■Loisirs
• Les vendredis, de 18h30 
à 20h, l’association Sael de 
Saleux (place de la Répu-
blique) initie au scrapbooking.
03 22 89 22 35

■Conférence
• La taxation des transactions
financières c’est l’intitulé de la
conférence de Gérard Gourgue-
chon, inspecteur des impôts et
syndicaliste, ancien vice-prési-
dent du conseil scientifique
d’Attac France. Rendez-vous 

le 22 février, à 20h, à la salle De-
wailly (12, place Louis-Dewailly).
www.attac80.org

■Sorties
• Soirée argentine à l’Espace
danse Xavier-Feret à Cagny
(14, rue Jean-Catelas), samedi
27 février, de 20h30 à 1h.
www.amiens-danse.com

• Concours de manille accom-
pagné d’un repas, c’est la soi-
rée que Che Gardineux ed’
Saleux programme le 6 mars,
à 19h30, à l’Espace Eugène-
Viandier. Concours et repas :
18 € ; repas seul : 11 € ; en-
fants de moins de 12 ans : 7 €.
Inscriptions avant le 24 février.
03 22 89 44 05
03 22 95 19 57

Tremplin vers la culture
Bien qu’existant depuis de nombreuses années, le dispositif
Tremplin culture reste peu connu. Son objectif ? « Aider les
jeunes de moins de 18 ans, qui ont des envies mais peu de
moyens, à participer à des activités culturelles, à suivre des
cours de musique ou à voir des spectacles », explicite Alain
David, vice-président d’Amiens Métropole à la culture. L’aide
est calculée selon le quotient familial. En tout, le Tremplin 
culture représente environ 18 000 € par an, cofinancés par 
la Caisse des dépôts et consignations. 100 jeunes en ont béné-
ficié l’an dernier. Les demandes passent par les structures 
où l’on souhaite inscrire ses enfants. Pour en profiter, il 
faut donc se tourner vers les centres culturels, les écoles 
de musique, etc. Une astuce à connaître. J.-C. F.
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Pour la deuxième année consécutive, Amiens fête 
la Saint-Valentin. Ne manquez pas ce nouveau rendez-vous 
qui prend ses marques. À la clef : un voyage à gagner !

ÉVÉNEMENT

TENNIS DE TABLE

Des réflexes au top
L’Amiens Sport Tennis de Table reçoit le critérium vétéran régional.
Place aux pongistes.

Dimanche 21 février, 80 pon-
gistes, âgés de 40 à 70 ans,
pour les hommes et de 30 à
60 ans, pour les femmes sont
attendus rue Gaulthier-de-
Rumilly. Dans la salle La-
baume du nom du créateur
du club amiénois, né dans les
années 40. Parmi ces sélec-
tionnés régionaux, l’Amiénois
Jean Taquet, la soixantaine 
et trois fois champion de
France. Tous convoitent la
prochaine compétition natio-
nale. Et la majorité des 
210 licenciés sera là pour 
encourager ses vétérans et

aussi trouver modèle et inspi-
ration. En effet, l’équipe pre-
mière vise une remontée en
Nationale 2. Pour y parvenir,
elle compte notamment sur
le travail de Yannick Marais,
30 ans. « C’est le meilleur
joueur du club. Jusqu’à pré-
sent il travaillait à Paris mais
sa récente embauche à
Amiens lui permettra de venir
s’entraîner plus facilement.
Nous avons aussi nos étoiles
montantes à l’instar de Ra-
phaël Châtelain, 15 ans »,
s’enthousiasme Dany Bourré,
président du club. Mais pour

l’heure, honneur aux vété-
rans. Car ils n’ont rien perdu
de leur talent. K. D.

ASTT
www.amienssport-tt.com

Samedi 20 février
Critérium corpo régional
Dimanche 21 février
Critérium vétéran régional
Samedi 27 et 
dimanche 28 février
Championnats par équipe
départementale, 
régionale et nationale
03 22 95 37 99

L’équipe première vise une 
remontée en Nationale 2 
et compte sur la présence 
de Yannick Marais, 30 ans. 
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ATHLÉTISME

Le coach athlé santé a lancé son activité 
il y a deux ans. Aujourd’hui, il a doublé le nombre
de ses adhérents. Et 90 % sont des femmes. 

À l’Amiens Université Club, le
coach athlé santé c’est Chris-
tophe Daquet. Son credo ?
Santé, bien-être et loisir. Trois
mots et trois envies qui se dé-
clinent autour de quatre activi-
tés complémentaires : remise
en forme, condition physique,
accompagnement running et
marche nordique avec bâtons.
Cette dernière remporte d’ail-
leurs un grand succès auprès
des femmes qui trouvent là une
pratique sportive non compéti-
tive à vivre en groupe. « Nous
nous donnons rendez-vous au
stade Urbain-Wallet ou dans
les communes alentours. Et de
Longueau, Dury ou Boves, c’est
parti pour une heure et demie
de marche dans la nature. Mais
ce n’est pas de la simple ran-
donnée. C’est marcher pour se
dépenser. Donc c’est intense,
80 % des muscles du corps 
entrent en action lors d’une

marche nordique. L’utilisation
de bâtons permet de soulager
les articulations », précise
Christophe Daquet. Cette
marche apporte en effet une
dépense énergétique impor-
tante par la mise en action 
du haut du corps. L’ensemble
des quatre activités s’adresse
aussi aux personnes obèses,
en surpoids, diabétiques, aux 
seniors ou encore à ceux souf-
frant d’insuffisances respi -
ratoires. Christophe Daquet
entame justement en mars une
formation avec la Fédération
française de pneumologie afin
de proposer de nouveaux cré-
neaux horaires dès septembre. 

Kaltoume Dourouri

Coach Athlé Santé
06 86 23 36 78
//coach-amiensuc.
over-blog.com

80 % des muscles du corps entrent 
en action lors d’une marche nordique.

Une cote d’enfer

L
é
a
n
d
re

 L
e
b
e
r



12 • JDA Métropole • n° 550 • 10 février 2010 JDA Métropole • n° 550 • 10 février 2010 • 13

Sports Culture & loisirs

Piscine du Coliseum
03 22 71 12 12
Jeudi 11               8h-20h
Vendredi 12          8h-21h
Samedi 13            8h-18h
Dimanche 14        9h-13h
                            14h-17h
Lundi 15               12h-20h
Mardi 16              8h-21h
Mercredi 17         8h-20h

Piscine Le Nautilus
03 22 44 44 66
Jeudi 11               8h-19h15
Vendredi 12          8h-11h45
                            14h-19h15
Samedi 13            9h-12h15
                            14h-17h15
Dimanche 14        9h-12h15
                            14h-17h15
Lundi 15               14h-19h15
Mardi 16              8h-19h15
Mercredi 17         8h30-11h45
                            14h30-19h15

Piscine Vallerey 
03 22 22 24 60 
Jeudi 11               10h-12h
                            14h-19h
Vendredi 12          10h-12h
                            14h-19h
Samedi 13            10h-12h
                            14h-18h
Dimanche 14        9h-13h
Lundi 15               10h-12h
                            14h-19h
Mardi 16              10h-12h
                            14h-19h
Mercredi 17         10h-19h

Patinoires du Coliseum
03 22 71 12 12
Jeudi 11               14h-17h
                            20h30-23h
Vendredi 12          14h-17h
                            20h30-23h
Samedi 13            14h-17h
Dimanche 14        10h-12h
                            14h-17h
Lundi 15               14h-17h
Mardi 16              14h-17h
Mercredi 17         14h-17h

■Course
au féminin
Courir, c’est bon pour la
santé… et pour l’égalité. À l’oc-
casion de la Journée des droits
des femmes, Femmes soli-
daires, la Métro, l’US Camon…
organisent, dimanche 7 mars,
la Course solidaire féminine.
Cinq kilomètres dans le parc
de La Hotoie. Et pour que d’ici
là chacune trouve la bonne fou-
lée, l’US Camon entraîne les
joggeuses émérites ou spor-
tives du dimanche. Rendez-
vous le samedi et le dimanche,
à 10h30, au stade de Camon.
www.uscathle.org

■Cyclisme 

Grégoire Denève du Club 
cycliste de Salouël a été sacré
vice-champion de France 
de cyclo-cross dans la catégo-
rie des 15-16 ans. C’était 
le week-end du 30 et 31 jan-
vier pendant le National 2010
Ufolep à Choisy-le-Roi (Val-
de-Marne). 

■Haltérophilie
L’équipe junior masculine du
Club haltérophilie muscula-
tion de Saleux est qualifiée
pour le deuxième tour de la
Coupe de France des clubs

qui se déroulera à Chaville
(Ile-de-France) samedi 20 et
dimanche 21 mars. Bravo.

■Nageurs
récompensés
Les nageurs amiénois Méla-
nie Hénique et Jérémy Stra-
vius ont été élus sportifs 
du mois de décembre 2009
par le comité régional olym-
pique, grâce aux résultats
obtenus lors des Champion-
nats de France à Chartres,
d’Europe à Istambul et du
monde scolaires au Qatar.
Toutes nos félicitations aux
deux nageurs.

CATCH

Les règles de l’art 
À 30 ans, Gérald Malpart brillait sur les rings. 
À 52 ans, il cesse les exhibitions. Aujourd’hui,
cette force de la nature, à la soixantaine 
allègre, dirige le Catch Club Amiénois. 

« J’ai repris la salle de l’Étoile
l’an dernier pour que les en-
fants cessent de se blesser
dans les cours de récréation.

Il y a un véritable engouement
pour le catch mais les jeunes
en ignorent les risques. La
sécurité, c’est pourtant pri-
mordial », insiste avec gravité
Gérald Malpart. Pendant 
les séances, il martèle les 
règles pour les jeunes et les
plus grands. « Pour devenir
un bon catcheur, il faut savoir
chuter, rouler pour éviter 
les accidents. C’est ça, la
base du catch », annonce avec
conviction l’entraîneur. Un
sport qui exige beaucoup 
de travail et de concentration.
Les meilleurs catcheurs se
révèlent d’anciens lutteurs.
C’est le cas de Gérald Malpart
et de Sylvie, son épouse. Un
couple qui a brillé sur les
rings européens pendant
trente ans. À leur tour de 
former cette relève très in-
fluencée par les émissions
américaines. Première règle :
ne jamais faire mal. Ensuite
accompagner les prises de
grimaces, de cris. Et bien sûr
forcer le trait. « Moi, je vou-
drais devenir comédien. Le

catch, c’est du cinéma, le côté
sportif en plus. Un jour, je
serai peut-être cascadeur »,
rêve Mehdi Cherfaoui du haut
de ses 15 ans. Patience, ce
jeune Amiénois participera 
à un show mais pas avant 
18 ans. Depuis que le catch 
a fait son retour à Amiens, 
le club a triplé le nombre de
ses licenciés. Et 150 jeunes
métropolitains affichent leur

passion pour ces géants amé-
ricains : CM Punk, The Rock,
Hulk Hogan. Admiration bien
sûr mais dans les règles. 

Kaltoume Dourouri

Catch Club Amiénois
Salle de l’Étoile
21, rue Basse-des-Tanneurs
03 22 52 43 89
06 08 14 72 98

Les règles du catch : ne jamais faire mal, accompagner 
les prises de grimaces et bien sûr forcer le trait. 

L’un des personnages de Drôle de grenier, 
de Jiri Barta, célèbre animateur tchèque.

« Ce n’est pas moi qui ai le talent de faire rire, 
mais la langue elle-même », garantit Jean-Louis Tétart.

Pendant les vacances, pas question de rester enfermés à la maison. Les bibliothèques invitent 
aux éclats de rire, le ciné St Leu concocte une programmation “spécial petiots”. Émotions garanties.

Place aux enfants
Septième art

LE CINÉ DES PREMIERS PAS

Des jouets qui s’éveillent sous
les doigts de fées d’animateurs
tchèques. Des pandas en
aquarelles chinoises. Une 
petite japonaise à l’imagination
fertile vue par Rintaro, réali -
sateur du film d’animation 
Metropolis (2001) d’après Fritz
Lang. Un film où se marient 
les techniques d’animation
pour donner vie à l’épopée 
du pingouin Jasper… Au Ciné
Saint-Leu, une programmation
“spéciale petiots” pendant les
vacances permet aux parents
d’emmener leurs bouts de
chou se faire leurs premières
toiles. C’est la sélection Ciné-
Filous, une nouveauté du 
cinéma d’art et essai amiénois
qui renforce ainsi son offre
jeune public. « Nous avons
beaucoup de demandes de 
parents qui souhaitent que
leurs enfants aient leurs pre-
miers émois devant un grand
écran, rapporte Boris Thomas,

coprogrammateur du cinéma.
Nous leur proposons donc des
films différents, qu’ils ne ver-
ront qu’ici et adaptés aux plus
jeunes, dès 2 ans pour cer-
tains. » Voilà une sortie fami-
liale pour se prouver que 
le cinéma d’animation ne se 
limite pas au tout numérique…

Jean-Christophe Fouquet

Ciné-Filous
Jusqu’au 21 février

La Boutique des pandas
Yona, la légende 

de l’oiseau-sans-aile
Drôle de grenier

Jasper, pingouin explorateur
Enfants de moins 

de 12 ans : 4,50 €et adulte
accompagnant : 5 €

Ciné Saint-Leu
33, rue Vanmarcke

03 22 91 61 23
www.cine-st-leu.com 

Humour

RAILLERIES PICARDISANTES

De l’école, Jean-Louis Tétart,
originaire de l’Aisne, se sou-
vient de l’anecdote du caillou.
Le maître punissait le dernier
des élèves à posséder ce
caillou à la fin de la journée. Et
pour quelle bêtise ? Des mots
picards ! « Ça ne collait pas
avec une certaine idée de
l’école de la République »,
s’esclaffe-t-il. Aujourd’hui 
humoriste et auteur, lauréat 
de l’édition 2006 des Prix du
jury et du public de la nouvelle
en picard, Jean-Louis Tétart
nous réconcilie tous avec cette
langue, qu’il a apprise sans
s’en rendre compte : « Enfant,
on s’adapte très vite. Entouré
de jeunes et de plus vieux, j’ai
évolué dans un environnement
favorable ». Le credo de notre
“diseux” ? Répandre la bonne

humeur. « Cette langue a cela
pour elle. Elle permet de railler
les autres sans être méchant.
Tout le monde s’en amuse, 
à des degrés de compréhen-
sion différents. » L’humoriste 
a une autre profession. Il col-
porte le picard pour le plaisir.
Un plaisir communicatif.

Candice Cazé

L’Humour picard
par Jean-Louis Tétart
Vendredi 26 février, 18h
Bibliothèque Louis-Aragon
50, rue de la République
03 22 97 10 00
Éclats de rire : expos, 
ateliers et ciné-concerts.
Du 22 février au 22 mars 
Dans les bibliothèques 
de la Métropole

Jean-Louis Tétart a la langue picarde bien pendue ! 
Avec ses blagues de comptoir, inspirées des misères 

quotidiennes, il perpétue la fantaisie de ces sonorités locales. 

Dès 2 ans, on s’installe sagement devant la toile. 
Les yeux grands ouverts et la tête dans les étoiles.

LES BONS MOTS DE M’SIEUR TÉTART 

• Ej n’ai jamoais busié qu’èch plomb i pusse edvnir ed’l’or, 
pi inhui j’ai erçu un-ne facture ed min plombier !

Je n’ai jamais pensé qu’on puisse transformer le plomb en or,
jusqu’au jour où j’ai reçu une facture de mon plombier.

Jeune public



DU 10 AU 16 FÉVRIER  Cinéma
Jean-Pierre Bergeon aime :

 : un peu -  : beaucoup -  : passionnément -  : à la folie -  : pas du tout

Ciné   Gaumont Amiens 5, bd de Belfort / 08 92 69 66 96 # 181 (0,34 € la min)
www.cinemasgaumont.com

WOLFMAN 
(2009) vf 1h42 (int. - 12 ans)

De Joe Johnston 
avec Benicio Del Toro, 
Anthony Hopkins

Lawrence Talbot, aristocrate torturé, se lance à la recherche 
de son frère disparu et se découvre une terrible destinée. 11h10- 14h30 - 16h40 - 19h15 - 21h45 

PERCY JACKSON 
LE VOLEUR DE FOUDRE 
(2009) vf 2h01

De Chris Columbus 
avec Logan Lerman, 
Brandon T. Jackson

Un jeune homme découvre qu’il est le descendant 
d’un dieu grec. Une dangereuse aventure pour résoudre 
une guerre entre dieux.

11h - 13h50 / 21h30

I LOVE YOU PHILLIP 
MORRIS (2009) vo 1h42

De Glenn Ficarra et John Requa 
avec Jim Carrey, Ewan McGregor

L’histoire vraie d’un ex-flic, ex-mari, ex-arnaqueur, 
ex-prisonnier modèle et éternel amant du codétenu 
Phillip Morris…

11h -13h45 - 18h - 20h10

LA HORDE 
(2009) vf 1h36

De Yannick Dahan 
et Benjamin Roche 
avec Claude Perron, Jean-Pierre Martins

Décidés à venger la mort d’un des leurs, des policiers prennent 
l’assaut d’une tour. Ils se retrouvent confrontés à des zombies. 15h55 - 22h20

LOVELY BONES 
(2009) vf 2h15

De Peter Jackson 
avec Saoirse Ronan, Mark Wahlberg 

Le récit d'une jeune fille assassinée qui, depuis 
l’au-delà, observe sa famille sous le choc de 
sa disparition et surveille son meurtrier.

10h50 - 13h40 - 16h20 - 19h05 - 21h45

L’AUTRE DUMAS 
(2009) 1h45

De Safy Nebbou 
avec Gérard Depardieu, 
Benoît Poelvoorde

Auguste Maquet est le “nègre” d’Alexandre Dumas, 
sa plume de l’ombre. Il se fait passer pour 
son employeur afin de séduire une admiratrice.

11h15 - 13h55 - 16h10 - 18h30 - 21h

GAINSBOURG 
(2010) 2h15

De Joann Sfar 
avec Eric Elmosnino, Lucy Gordon

Quand l'auteur de BD Joann Sfar, papa du 
Chat du rabbin, s’attaque au mythe de Serge Gainsbourg. 10h50 - 19h -21h15

SHERLOCK HOLMES 
(2009) vf 2h08

De Guy Ritchie 
avec Robert Downey Jr, Jude Law

Holmes et Watson sont embarqués dans une histoire 
de sorcellerie et de magie noire. 10h55 - 13h55 - 16h35 - 19h10 - 21h50

PROTÉGER ET SERVIR 
(2010) vf 1h30

D’Éric Lavaine 
avec Kad Merad, Clovis Cornillac

Kim et Michel : deux amis d’enfance pour un duo 
de policiers pas forcements doués.

11h15 -14h20 - 16h20 - 18h20 - 20h20 - 
22h20

UNE EXÉCUTION 
ORDINAIRE 
(2010) vf 1h45

De Marc Dugain 
avec André Dussolier, Marina Hands

Moscou, 1952. Ekaterina, est appelée pour soigner Staline. 
Une relation entre confidences et manipulations se noue. 22h10

BROTHERS 
(2009) vf 1h45

De Jim Sheridan 
avec Jake Gyllenhaal, Tobey Maguire

Sam part au front et confie sa famille à son frère Tommy.
Mais ce dernier se rapproche de sa belle-sœur… 16h10 - 18h15

OCÉANS
(2010) 1h44

Documentaire de Jacques Perrin 
et Jacques Cluzaud

Après Le Peuple migrateur, Jacques Perrin poursuit sous l’eau 
son exploration glamour et spectaculaire du règne animal. 11h - 13h45 - 15h50 - 17h55 - 20h05

LA PRINCESSE 
ET LA GRENOUILLE 
(2009) vf 1h35

Film d’animation de Ron Clements 
et John Musker

Dans la marécageuse Louisiane aux accents jazzy, 
une grenouille aborde Tiana et lui demande… un bisou. 
Nouvel essai Disney d’animation traditionnelle.

11h05 -14h20 - 16h25 - 18h25 - 20h25 
(sf di et lu) - 22h20 (sf di)

AVATAR 
(2009) vf 3D 2h41

De James Cameron 
avec Sam Worthington, Zoe Saldana

Les avatars sont des soldats hybrides contrôlés à distance. 
Un marine paralysé tente l’expérience. 10h35 - 14h05 - 17h25 - 20h45

INVICTUS 
(2009) 2h13

De Clint Eastwood 
avec Morgan Freeman, Matt Damon

Le grand Eastwood se penche sur la Coupe du monde 
de rugby de 1995 et les efforts de Nelson Mandela 
pour unifier l’Afrique du Sud autour du sport.

vo : 10h50 -16h25 - 21h45. 
vf : 13h45 - 19h05

PLANÈTE 51 
(2009) vf 1h30 Film d’animation de Jorge Blanco Tout le monde est peinard sur la planète 51. 

Mais un humain débarque de sa fusée… 11h10 -14h10 - 16h10 - 18h10 - 20h10

VALENTINE’S DAY 
(2009) vf 2h03

De Garry Marshall 
avec Julia Roberts, Jessica Alba

Les destins croisés de couples qui se séparent 
ou se retrouvent, de célibataires qui se rencontrent 
à Los Angeles, le jour de Saint-Valentin...

avant-première dimanche 14, à 20h30

LE MAC 
(2009) vf 1h30

De Pascal Bourdiaux 
avec José Garcia, Gilbert Melki Il a trente-six heures pour devenir... Le mac ! avant-première lundi 15, à 20h30

BRIGHT STAR 
(2009) vo 1h59

De Jane Campion 
avec Abbie Cornish, Ben Whishaw

Au XIXe siècle, les amours du grand poète anglais
Keats, par la réalisatrice de La Leçon de piano.

me 19h15 / je 17h - 21h30 / ve 19h15 
sa 21h30 / di 19h / lu 17h - 21h30 
ma 19h15

DISGRACE 
(2009) vo 1h59

De Steve Jacobs 
avec John Malkovich, Jessica Haines

En Afrique du Sud, les relations tendues entre Lucy et son 
père. Adaptation du roman de J. M. Coetzee, prix Nobel.

me 17h - 21h30 / je 19h15 / ve 17h - 21h30 
sa 19h / lu 19h15 / ma 17h - 21h30

DRÔLE DE GRENIER 
(2009) vf 1h15 Film d’animation de Jiri Barta Des jouets sortis d’une valise oubliée dans un grenier 

viennent à la rescousse d’une poupée kidnappée.
me, je, ve 14h / sa 15h / di 15h30 
lu 10h / ma 15h30

LA BOUTIQUE 
DES PANDAS 
(2009) 40 min

Courts-métrages d’animation
Trois films en provenance des prestigieux Studios d’art 
de Shanghaï : L’Écureuil coiffeur, Le Hérisson
et la Pastèque et La Boutique des pandas.

me, je et ve : 10h / sa 14h 
di, lu et ma : 14h30

YONA, LA LÉGENDE 
DE L’OISEAU SANS AILES 
(2009) vf 1h25

Film d’animation de Rintaro
Yona vit avec sa mère et passe son temps déguisée 
en pingouin. Une étrange marionnette l’entraîne 
dans un monde mystérieux.

me, je et ve : 15h30 / sa 16h30 / di 17h 
lu 15h30 / ma 10h

Ciné   St-Leu 33, rue Vanmarcke / 03 22 91 61 23 
www.cine-st-leu.com

Ciné   Orson Welles place Léon-Gontier / 03 22 97 79 77
www.maisondelaculture-amiens.com

COMPLICES 
(2010) 1h33

De Frédéric Mermoud 
avec Gilbert Melki, 
Emmanuelle Devos

Le cadavre d’un homme de 20 ans est retrouvé 
dans le Rhône. Deux flics enquêtent et démêlent 
l’écheveau d’une complexe histoire d’amour.

me 15h - 20h30 / je 18h15 / ve 18h 
sa 15h - 20h / di 19h30 / lu 18h15 
ma 20h30

PADRE NUESTRO 
(2007) vo 1h50

De Christopher Zalla
avec Jesus Ochoa, Armando Hernandez

Juan et Pedro veulent se rendre à New York. 
Juan vole une lettre de Pedro afin de se faire passer 
pour lui auprès de son père.

me 18h15 / je 20h30 / ve 15h - 20h 
sa 22h / di 17h / lu 15h / ma 18h15

L’INVASION 
DES PROFANATEURS 
DE SÉPULTURES 
(1956) vo 1h20

De Don Siegel 
avec Kevin McCarthy, Dana Wynter

Les extra-terrestres usurpent l’identité 
d’américains lambda. Un grand film de science-fiction, 
reflet de la guerre froide.

je 15h / ve 22h / sa 17h30 / di 14h30 / 
lu 20h30 / ma 15h
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Loisirs & culture

* Pensez à réserver

Matthias Goerne
une voix de baryton inégalable dans le 
répertoire de Schubert. Winterreise D.911 est d’ailleurs
au programme de son récital lyrique

vendredi 26 février MAISON DE LA CULTURE *

Tournée générale Triod'Vie, Tribal Jâze, Jean Caron, Mal de mer, French 
Kiss… : des artistes picards produits par Tournée générale les 26 et 27 février CENTRE CULTUREL 

LÉO-LAGRANGE
*

Clues, Magnetix 
et Henry’s Funeral 
Shoe

du blues et du rock acéré, c’est l’empreinte du Festival 
Les Nuits de l’alligator qui montre les dents à la Lune 25 février LA LUNE DES PIRATES *

Dany Brillant avec un tout dernier album intitulé Puerto Rico, 
le chanteur arrête son Salsa tour à Amiens dimanche 28 février ZÉNITH *

Lara Fabian
Toutes les femmes en moi. Dans ce dernier
album l’artiste reprend les morceaux 
des chanteuses qu’elle admire

samedi 27 février ZÉNITH *

Manu Katché de Sting à Peter Gabriel, il est le batteur des plus grandes 
stars, une pointure internationale du jazz français samedi 27 février MAISON DE LA CULTURE *

Festival d’Amiens, 
musique de jazz 
et d’ailleurs

lancement du Festival le 11 mars au Safran avec Yom. 
Et du 23 au 27 mars, le Festival bat son plein avec 
Les Ogres de Barback, Bombes 2 bal, Brigitte Fontaine, 
Rachid Taha…

du 11 au 27 mars AMIENS

Dialogue d’exils
Face-à-face entre les objets-sculptures et dessins 
de l’Iranienne Chohreh Feyzdjou et les “dessinés-peints” 
du suisse Pierre Matthey

du 19 février 
au 2 mai Musée 
de Picardie

PETIT THÉÂTRE D’ARGILE, 
ALLONVILLE

Cire tes plus belles 
pantoufles et astique 
ton mug préféré

exposition des dessins de la Lilloise Knapfla 
qui manie le crayon avec minutie et patience jusqu’au 2 avril LUNE DES PIRATES

Gavalo Kanibal

Makadam Kanibal réunit Jean-Alexandre Ducq 
et Élodie Meissonnier. Ils signent un spectacle contem-
porain mêlant les techniques du cirque traditionnel 
et les standards des numéros de foire

Les 26 et 27 février CIRQUE JULES VERNE

J Chanson C R Arts isuels xpositions Cirque

Musique 

■Soutien à Haïti
Les artistes amiénois se mobi-
lisent en faveur des Haïtiens.
Molyah, L’Neze Live Mic’, The
Durbans, Hi-Lee sound system
et Black Rose Sound System 
offrent un concert de reggae 
le 12 février, à 19h, au Safran 
(3, rue Georges-Guynemer). 
Les 5 € d’entrée seront reversés 
à la Croix-Rouge.
06 45 78 86 16

■La Picardie chante
La 22e édition du Tour de chant
se décline à Abbeville, Corbie…
Mais aussi à Amiens. Au Centre
culturel Jacques-Tati, le 22 fé-
vrier avec Karimouche et Les
Papillons noirs, au CSC Étouvie,
le 23 avec Manu Galure. Carmen
Maria Vega et Sylvie chantent au
Safran, le 26. Graines d’épices,
le 5 mars également au Safran.
www.routedesfestivals.com

■Premier opus
Cinq ans de travail et voici l’al-
bum des Amiénois John Makay.
Mon Amour Mi Amor : la décla-
ration de Romain et Charles à

Euterpe, leur muse. C’est à la
Lune des Pirates (17, quai Bélu)
que le groupe officialise cette
sortie, le 19 février, à 20h30.
Dracula Mi Amor et Clara Clara
assurent la première partie.
03 22 97 88 01 
www.lalune.net

Théâtre 

■Affreuse méprise
Attache-moi au radiateur, c’est
l’histoire de Blaise Belette qui,
pensant aller à une rencontre

des alcooliques anonymes, se
retrouve dans une soirée parti-
culière. Drôle et délirante, cette
pièce de Raffy Shart, avec 
Anthony Delon et Rebecca
Hampton, se joue à Mégacité
samedi 27 février, à 20h30.
www.nuitsdartistes.com

■La fin 
des privilèges
Metteur en scène associé à la
Comédie de Picardie, Ladislas
Chollat y crée Le Mariage de 
Figaro. Cette comédie satirique

est le deuxième volet de la 
trilogie de Beaumarchais. À la
Comédie de Picardie (62, rue 
des Jacobins) du 23 au 28 février.
03 22 22 20 20 
www.comdepic.com

■Quiproquos à gogo
Daniel Jeanneteau et Marie-
Christine Soma, directeurs du
Studio Théâtre de Vitry, mettent
en scène, et pour la première
fois, une comédie. L’Affaire de
la rue Lourcine, d’Eugène 
Labiche. Du 23 au 27 février à
la Maison de la Culture. 
03 22 97 79 77 

Et encore… 

■Bonne et guide
C’est mademoiselle Rose, la
bonne des Verne qui fait décou-
vrir la maison de Jules Verne 
et les petits secrets de famille
(2, rue Charles-Dubois), di-
manche 14 février, à 15h. 
03 22 45 45 75
réservation@jules-verne.net

■Romanesque
Des Trois mousquetaires de
Dumas au Mystères de Paris 
de Sue, en passant par Fantô-
mas de Hunnebelle, Le Rocam-
bole, association des amis du
roman populaire décrypte la
parodie, le 23 février, à 18h30, 
à la bibliothèque Louis-Aragon
(50, rue de la République). 
www.lerocambole.com

La peinture de François Glineur
captive, enchante, subjugue.
Ses couleurs illuminent. Du 
talent, François Glineur en a
sacrément. Ses toiles ? Des ac-
cumulations inspirées de sa 
vision du quotidien. Un repas
de fête, un crocodile rose,
Venus,l’homme en slip kan-
gourou et son personnage 
fétiche de l’homme-loup se 
côtoient… Sorti diplômé de
l’École su périeure d’art et de
design d’Amiens en 1998, il y
dévoile ses dernières œuvres

jusqu’au 26 février. « Cette ex-
position pourrait s’intituler
Home Sweet Home, confie-t-il
sur son site Internet*. Onze ans
après la fin de mes études, je
retourne à l’Esad, émotions ».
Grâce une invitation de Bar-
bara Dennys. Dix toiles à ap-
précier sans retenue. I. L. 

(*) //pixelites.hautetfort.com

François Glineur – Peintures
Jusqu’au 26 février
Ésad, 40, rue des Teinturiers

Exposition
Peintre prodige

Plus de dix ans après la fin 
de ses études amiénoises, 
François Glineur expose à l’Ésad.




